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Découvrir le plan 
de Dieu pour soi
Bon nombre de chrétiens veulent connaître quelle est la 
volonté de Dieu pour eux, mais elle leur semble difficile 
à trouver. Selon l’Écriture, cependant, Dieu ne cache 
pas ses voies à ceux qui le cherchent sincèrement. Paul 
a même prié pour que les chrétiens soient « remplis de 
la connaissance de sa volonté, en toutes sagesse et 
intelligence spirituelles » (Colossiens 1.9). Dieu désire 
une étroite communion avec nous; cela lui importe plus 
qu’aucune de nos réalisations. Lorsque nous lui 
soumettons nos plans et que nous alignons notre cœur 
sur sa Parole, sa volonté devient plus claire. Dans son 
livre de méditations intitulé Into His Presence (En sa 
présence), le pasteur Stanley avance que l’humilité 
et la confiance constituent la clé pour reconnaître 
sa volonté.

« Michée 6.8 définit bien la volonté de Dieu. Il n’est pas difficile 
de la découvrir, mais beaucoup n’y arrivent pas en raison de 
l’idée qu’ils se font de ce que Dieu veut les voir accomplir. Dieu 
désire simplement que nous l’aimions. Il pourrait nous appe-
ler à exercer une certaine profession, mais ce n’est pas son but 

ultime. Pour le chrétien, Dieu vise 
surtout une vie de communion intime 
avec lui. 

« Il est vrai que Dieu vise un plan 
pour la vie de chacun de ses enfants. Ses 
pensées à notre égard sont remplies 
d’amour, de miséricorde et de bonté. 
Il veut nourrir notre espoir. Nous 
pourrions passer toute une vie à nous 
débattre pour réaliser certaines choses 
et être reconnus, mais lors de notre 
mort, tout ce qui comptera sera à quel 
point nous aurons aimé Dieu et lui 
aurons obéi. 

« Dieu veille à ce que la vie de ceux 
qui se soumettent à lui corresponde à 
son plan. La bénédiction qui en découle 
[…] ne fait qu’ajouter à la satisfaction 
qu’ils ressentent dans tout ce qu’ils 
font. »

En vos propres mots ou en utilisant la 
prière ci-dessous, soumettez-vous à la 
volonté parfaite de Dieu :

Père, j’ai essayé de faire les choses à ma 
manière; je veux maintenant adopter la 
tienne. Je t’offre ma vie. Aligne mon cœur 
sur ton plan parfait et donne-moi de 
m’attendre à ta bonté en prenant chaque 
décision. Au nom de Jésus, amen!

Des versets comme 
les suivants 
indiquent que Dieu 
veut que ses enfants 
connaissent sa 
volonté pour eux :

« Me voici, je viens 
[…] pour faire ta 
volonté, mon Dieu. 
C’est ce que je 
désire, et ta loi est 
gravée au fond de 
mon cœur. »
— Psaume 40.8,9
 
« Confie-toi en 
l’Éternel de tout ton 
cœur et ne t’appuie 
pas sur ton intelli-
gence! Reconnais-le 
dans toutes tes 
voies et il rendra tes 
sentiers droits. »
— Proverbes 3.5,6

« Ne vous confor-
mez pas au monde 
actuel, mais soyez 
transformés par le 
renouvellement de 
l’intelligence afin de 
discerner quelle est 
la volonté de Dieu, 
ce qui est bon, 
agréable et parfait. »
— Romains 12.2

« C’est pourquoi […] 
comprenez quelle 
est la volonté du 
Seigneur. »
— Éphésiens 5.17
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VENDREDI SAMEDI

M A I 2 0 2 6

L A B I B L E E N U N A N : 1 C H R O N I Q U E S 1 – 3 

Un appel à vivre 
avec sainteté

R O M A I N S 1 2 . 1

Dans ses épîtres, l’apôtre Paul a exhorté les chrétiens à rechercher 
la piété plutôt que de poursuivre les voies du monde. Nous 
privilégierons la droiture en :

présentant notre corps à Dieu. Nous devons livrer tout notre 
être – corps, âme, esprit, volonté, personnalité et émotions – à 
Dieu (Jacques 4.7). Une telle soumission exige que nous lui 
remettions les commandes et que nous les lui laissions au quoti-
dien. En nous soumettant à lui, nous sommes en mesure de vivre 
avec sainteté.

devenant un sacrifice vivant. Jésus a quitté le ciel pour vivre 
parmi nous afin de nous réconcilier avec Dieu. « Christ a donné sa 
vie pour nous » (1 Jean 3.16), et les chrétiens doivent suivre son 
exemple. Paul utilise l’expression « sacrifice vivant » pour indi-
quer que ce sacrifice est journalier et continuel.

La vie nous présente beaucoup d’options, et dans bien des 
cas, elles se résument à choisir entre la volonté de Dieu et la 
nôtre. Comme une vie axée sur Dieu est sainte, les croyants 
renonceront de plus en plus à leurs désirs pour lui obéir au fil de 
leur croissance. Personne n’est parfait, mais nous devrions nous 
appliquer à obéir à Dieu. Dans ce cas, nous découvrirons que la 
bénédiction accompagne ceux qui lui cèdent leurs préférences.

Un mode de vie saint
R O M A I N S 1 2 . 2

L A B I B L E E N U N A N : 1 C H R O N I Q U E S 4 – 6 

Le verset du jour nous apprend comment vivre avec piété. Paul 
y enseigne aux chrétiens à ne pas se conformer aux voies du 
monde. 

Nous subissons sans cesse l’influence de gens dont certains 
ne suivent pas Dieu. Notre société nous encourage à faire passer 
nos intérêts et nos aspirations en premier. Par contraste, la 
Parole indique que Dieu pourvoira à tous nos vrais besoins 
(Philippiens 4.9), que nous devons renoncer à nous-mêmes 
(Luc 9.23) et que ce sont les humbles qui seront élevés plutôt que 
les orgueilleux (Jacques 4.10). 

Paul exhorte aussi ses lecteurs à rechercher une transforma-
tion de l’esprit, à s’attacher aux réalités d’en haut (Colossiens 3.2) 
et à se focaliser sur ce qui est vrai, honorable, juste et pur 
(Philippiens 4.8). Alignons nos pensées sur l’Écriture jusqu’à ce 
que cela change notre façon de voir la vie. Remplissons également 
notre esprit de vérités bibliques pour le protéger et entourons-
nous de chrétiens mûrs qui nous en avertiront si nous dérapons.

Demandons-nous si nous nous concentrons sur ce qui im-
porte pour le Seigneur. Permettons au Saint-Esprit d’effectuer les 
changements qui s’imposent en nous pour que nous ressem-
blions davantage à Christ.

►

►
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DIMANCHE LUNDI

M A I 2 0 2 6

Communier avec Jésus
L U C 1 0 . 3 8 - 4 2

L A B I B L E E N U N A N : 1 C H R O N I Q U E S 7 – 9

Quand Jésus est arrivé chez Marie, Marthe et Lazare, Marie a prêté 
attention à Jésus. Pendant ce temps, Marthe, affairée au service 
(Luc 10.40), s’est irritée de ce que sa sœur ne l’aidait pas. Nous 
pourrions nous ranger de l’avis de Marthe et penser que Marie 
aurait dû l’aider au lieu de s’asseoir. Cependant, Jésus a recentré 
les priorités de Marthe en lui indiquant gentiment ce qui était 
nécessaire (v. 42).

Nous pouvons tirer de grandes leçons de cette histoire. Pour 
passer du temps avec le Seigneur, nous pourrions devoir laisser 
certaines choses de côté. Jésus savait que ces femmes avaient 
travaillé fort, mais leur plus grand besoin était de passer du 
temps avec lui. Si nous ne privilégions pas toujours cette activité, 
nous pourrions rater une leçon importante qu’il veut nous 
enseigner. Jésus nous invite (de même que Marthe) à prioriser ce 
qui importe et à faire abstraction de ce qui n’est pas essentiel.

Pour jouir d’une bonne santé spirituelle, nous devons com-
muniquer régulièrement avec le Seigneur et demeurer cons-
cients de sa présence au fil de la journée. Entretenir notre com-
munion avec Dieu nous aidera à distinguer le bon du meilleur et à 
privilégier ce qui compte pour lui. Comme Marie, choisissons « la 
bonne part ».

Marcher avec sagesse
P R O V E R B E S 2 8 . 2 6

L A B I B L E E N U N A N : 1 C H R O N I Q U E S 1 0 – 1 2 

Les chrétiens marchent par la foi et non par la vue (2 Corinthiens 5.7). 
Il arrive cependant que nous nous demandions quelle est la volonté 
de Dieu et comment l’appliquer. Par exemple, Éphésiens 4.32 nous 
exhorte à nous pardonner les uns les autres, ce qui peut s’avérer 
difficile. 

La sagesse de Dieu nous donne la capacité de voir les choses 
selon son point de vue et d’y réagir en conséquence, mais le discer-
nement n’est pas instinctif. Si le Saint-Esprit vit dans les croyants 
et les guide, chacun est libre de suivre ou non ses directives.

Nous devons nous engager à suivre Christ pour le glorifier, car 
cela transforme notre processus décisionnel. Au lieu de céder à 
nos impulsions, nous consulterons Dieu, en lisant la Parole et en 
écoutant le Saint-Esprit, pour connaître sa volonté relativement à 
notre situation. Dans ce cas, nous discernerons plus facilement sa 
voix, et les distractions du monde perdront leur attrait. 

Notre Père aimant honore l’engagement sincère de celui qui 
cherche à se soumettre à sa volonté. Il assume la responsabilité de 
doter les siens de la sagesse et de la force nécessaires pour demeu-
rer sur son sentier. Voilà pourquoi la meilleure décision consiste 
toujours à suivre Dieu.
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MARDI MERCREDI
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Le choix d’aimer
M A T T H I E U 5 . 3 8 - 4 8

L A B I B L E E N U N A N : 1 C H R O N I Q U E S 1 3 – 1 5 

Selon notre point de vue humain, bien des choses au sujet du 
royaume de Dieu n’ont aucun sens. Nous lisons dans le passage 
du jour : « Si quelqu’un te gifle sur la joue droite, tends-lui aussi 
l’autre » (v. 39). Qui veut agir ainsi? Nous savons que Dieu nous 
aime, et que nous ne pouvons rien faire pour mériter son affec-
tion. Il nous appelle toutefois à manifester son amour à notre 
prochain. 

De nos jours, on parle beaucoup de droits, mais pourquoi ne 
pas suivre l’exemple du Seigneur (Philippiens 2.6-8) et ne pas les 
revendiquer? Nous pourrons alors nous joindre à lui dans une 
cause qui dépasse nos intérêts. Dieu se plaît à nous voir aimer nos 
semblables, y compris ceux qui nous font du tort. Jésus a dit : 
« Aimez vos ennemis […] et priez pour ceux qui vous persécutent 
[…] Si vous aimez ceux qui vous aiment, quelle récompense 
méritez-vous? Les collecteurs d’impôts n’agissent-ils pas de 
même? » (Matthieu 5.44-46). 

Avant de présumer qu’aucun être humain ne peut pardonner 
et aimer comme Jésus, souvenons-nous que le Saint-Esprit qui 
habite dans les chrétiens leur permet d’accomplir ce qui leur 
semble impossible. C’est un merveilleux appel que de manifester 
la compassion de Dieu à notre prochain.

Bien aménager 
son temps
J O S U É 1 . 6 - 8

L A B I B L E E N U N A N : 1 C H R O N I Q U E S 1 6 – 1 8 

Quand Dieu a indiqué à Josué comment les Israélites devaient 
prendre possession de la Terre promise, il lui a donné une instruc-
tion vitale : méditer jour et nuit sur sa Loi et y obéir implicitement. 

Le psalmiste nous enseigne l’importance de méditer sur l’Écri-
ture (Psaume 1.2,3). Nous devrions y réfléchir chaque jour en prêtant 
notamment attention à la nature et aux voies de Dieu. Lisons l’Écri-
ture dans la prière, en nous tenant devant Dieu dans le silence pour 
l’écouter, et appliquons-en les vérités. 

Cependant, ces choses ne se produisent pas par enchantement. 
Comme nous sommes facilement distraits, nous devons réserver à 
cette activité une plage horaire durant laquelle nous ne serons pas 
dérangés. La méditation procure les bienfaits suivants :

elle nous calme et permet à Dieu de nous purifier.
elle nous fait mieux comprendre la direction à prendre dans 
notre vie. 
elle nous sensibilise à la présence de Dieu.
elle excite notre soif de la Parole, de sorte que nous connais-
sons mieux Jésus et sa puissance. 

Nous pourrions devoir nous lever plus tôt ou renoncer à une 
période libre pour méditer. Cependant, une vie centrée sur Christ, 
remplie de joie et de paix, résulte d’un engagement à nous focaliser 
sur lui régulièrement. 

►
►

►
►
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M A T T H I E U 5 . 3 8 - 4 8

L A B I B L E E N U N A N : 1 C H R O N I Q U E S 1 3 – 1 5 
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►
►
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L’amour de Dieu, 
notre raison d’espérer

1 J E A N 4 . 7 - 1 0

L A B I B L E E N U N A N : 1 C H R O N I Q U E S 1 9 – 2 1 

À défaut d’une raison d’être, on perd facilement espoir. Dieu a 
cependant créé chacun pour une raison. Il nous aime, et il veut 
que nous l’aimions en retour. Examinons certains attributs de 
l’amour de Dieu :

il est personnel. Le christianisme se démarque des autres 
religions en ce que Dieu désire entretenir une relation avec des 
êtres humains. Il aime chacun de ses enfants. 

il est inconditionnel. « Dieu est amour » (1 Jean 4.8). Chez 
lui, l’amour n’est pas un sentiment, il constitue sa nature. Aucun 
de nos traits de caractère ou de nos comportements ne le motive 
à nous aimer plus ou moins. 

il est offert à tous. Son amour est inexhaustible. Dieu n’a pas 
de préférés, bien que certains le connaissent plus intimement 
que d’autres. Ce sont ceux qui passent du temps à l’écouter et à lui 
parler, qui lui obéissent, qui souhaitent mieux le connaître et qui 
veulent l’aimer de tout leur cœur. Dieu veut que nous entrete-
nions tous ce genre de relation avec lui.

Dieu ne fait pas que  qu’il nous aime. Il a envoyé son Fils dire
nous racheter de nos péchés (Romains 5.8) pour nous le prouver. 
Ceux qui n’ont pas cru en lui vivent sans prendre conscience de 
son amour. Voilà pourquoi nous devons parler de l’amour infini 
de Dieu, qu’il offre à tous.

Le danger des racontars
R O M A I N S 1 . 2 8 - 3 1

L A B I B L E E N U N A N : 1 C H R O N I Q U E S 2 2 – 2 4 

Dieu veut que nos paroles lui plaisent. Cela ne laisse aucune place 
aux ragots; nous devons renoncer à de tels discours (Colossiens 3.8).

Dans Romains 1, l’apôtre Paul indique aux chrétiens que Dieu 
s’est révélé à l’humanité et qu’il l’appelle à la sainteté. Le passage 
du jour exhorte à éviter certains comportements, dont la médi-
sance. Il n’y a rien d’attirant dans cette liste, et chacune des 
actions mentionnées nous cause beaucoup de tort, ainsi qu’à 
notre témoignage. Pourtant, nous nous rendons tous coupables 
de telles actions à l’occasion. Nous envions les autres, mentons, 
manquons d’amour ou répandons des calomnies. 

Paul nous dit comment agir dans Éphésiens 4.29 : « Qu’au-
cune parole malsaine ne sorte de votre bouche, mais seulement 
de bonnes paroles qui, en fonction des besoins, servent à l’édifi-
cation et transmettent une grâce à ceux qui les entendent. » Avant 
d’ouvrir la bouche, demandons-nous : Est-ce que cela glorifie 
Dieu? Est-ce que cela encourage mon prochain? Prions afin que le 
Seigneur utilise nos paroles pour amener des gens à lui.

Les racontars ne font de bien à personne. Voilà pourquoi Dieu 
nous met en garde contre eux. Puissent nos paroles édifier, 
réconforter et ragaillardir nos semblables!

►

►

►



1312 E N C O N T A C T . O R G 

7 8
JEUDI VENDREDI

M A I 2 0 2 6

L’amour de Dieu, 
notre raison d’espérer

1 J E A N 4 . 7 - 1 0

L A B I B L E E N U N A N : 1 C H R O N I Q U E S 1 9 – 2 1 

À défaut d’une raison d’être, on perd facilement espoir. Dieu a 
cependant créé chacun pour une raison. Il nous aime, et il veut 
que nous l’aimions en retour. Examinons certains attributs de 
l’amour de Dieu :

il est personnel. Le christianisme se démarque des autres 
religions en ce que Dieu désire entretenir une relation avec des 
êtres humains. Il aime chacun de ses enfants. 

il est inconditionnel. « Dieu est amour » (1 Jean 4.8). Chez 
lui, l’amour n’est pas un sentiment, il constitue sa nature. Aucun 
de nos traits de caractère ou de nos comportements ne le motive 
à nous aimer plus ou moins. 

il est offert à tous. Son amour est inexhaustible. Dieu n’a pas 
de préférés, bien que certains le connaissent plus intimement 
que d’autres. Ce sont ceux qui passent du temps à l’écouter et à lui 
parler, qui lui obéissent, qui souhaitent mieux le connaître et qui 
veulent l’aimer de tout leur cœur. Dieu veut que nous entrete-
nions tous ce genre de relation avec lui.

Dieu ne fait pas que  qu’il nous aime. Il a envoyé son Fils dire
nous racheter de nos péchés (Romains 5.8) pour nous le prouver. 
Ceux qui n’ont pas cru en lui vivent sans prendre conscience de 
son amour. Voilà pourquoi nous devons parler de l’amour infini 
de Dieu, qu’il offre à tous.

Le danger des racontars
R O M A I N S 1 . 2 8 - 3 1

L A B I B L E E N U N A N : 1 C H R O N I Q U E S 2 2 – 2 4 

Dieu veut que nos paroles lui plaisent. Cela ne laisse aucune place 
aux ragots; nous devons renoncer à de tels discours (Colossiens 3.8).

Dans Romains 1, l’apôtre Paul indique aux chrétiens que Dieu 
s’est révélé à l’humanité et qu’il l’appelle à la sainteté. Le passage 
du jour exhorte à éviter certains comportements, dont la médi-
sance. Il n’y a rien d’attirant dans cette liste, et chacune des 
actions mentionnées nous cause beaucoup de tort, ainsi qu’à 
notre témoignage. Pourtant, nous nous rendons tous coupables 
de telles actions à l’occasion. Nous envions les autres, mentons, 
manquons d’amour ou répandons des calomnies. 

Paul nous dit comment agir dans Éphésiens 4.29 : « Qu’au-
cune parole malsaine ne sorte de votre bouche, mais seulement 
de bonnes paroles qui, en fonction des besoins, servent à l’édifi-
cation et transmettent une grâce à ceux qui les entendent. » Avant 
d’ouvrir la bouche, demandons-nous : Est-ce que cela glorifie 
Dieu? Est-ce que cela encourage mon prochain? Prions afin que le 
Seigneur utilise nos paroles pour amener des gens à lui.

Les racontars ne font de bien à personne. Voilà pourquoi Dieu 
nous met en garde contre eux. Puissent nos paroles édifier, 
réconforter et ragaillardir nos semblables!

►

►

►



1514 E N C O N T A C T . O R G 

109
SAMEDI DIMANCHE

M A I 2 0 2 6

Mettre fin aux racontars
É P H É S I E N S 4 . 2 9 - 3 2

L A B I B L E E N U N A N : 1 C H R O N I Q U E S 2 5 – 2 7 

Les racontars en révèlent peu sur la nature de la personne que l’on 
calomnie, mais beaucoup sur la nature du coupable. Comment 
agir, donc, quand nous sommes tentés de répéter des ragots?

Confessons d’abord notre tendance à Dieu et demandons-lui 
de nous accorder la force de nous éloigner des gens quand ils 
parlent en mal des autres. Nous pourrions prier chaque jour 
les paroles du Psaume 141.3 : « Éternel, garde ma bouche, veille 
sur la porte de mes lèvres! » Cela nous rappellera de veiller sur 
nos paroles.

Ensuite, prenons soin de résister à la tentation. Les croyants 
sont responsables de ne pas céder à la médisance s’ils veulent que 
leurs paroles et leurs pensées plaisent à Dieu. Nous pourrions 
être tentés de participer à une séance de racontars, mais dans ce 
cas, la meilleure chose à faire consiste à dénoncer cette pratique 
et à refuser d’y prendre part.

Enfin, au lieu de médire de quelqu’un, prions pour lui. 
Prendre cette habitude nous aidera à remplacer nos comporte-
ments pécheurs par une conduite qui plaît à Dieu. La Bible 
nous exhorte à nous encourager et à nous réconforter les uns 
les autres, et la prière nous aide à obéir à cette instruction 
(1 Thessaloniciens 5.11,14,17). 

L’influence d’une mère
P R O V E R B E S 2 2 . 6

L A B I B L E E N U N A N : 1 C H R O N I Q U E S 2 8 – 2 9

Si nous devions nommer des gens importants, nous penserions à 
des politiciens ou à des dirigeants parce que leurs décisions 
influencent le monde. Mais qui les a influencés, ? Leurs eux
mères ont probablement contribué à leur succès. 

Quand on change des couches, on essuie des nez et l’on règle 
des disputes, l’éducation des enfants n’a rien de prestigieux. Dieu 
a toutefois donné aux mères la responsabilité de façonner de 
jeunes vies et de leur inculquer l’importance de connaître et 
d’aimer Dieu. La mère et la grand-mère de Timothée lui ont 
transmis la foi (2 Timothée 1.5).

Les mères exercent une influence considérable sur leurs 
enfants. Il est impossible de prédire comment Dieu se servira 
d’eux à l’avenir, mais quoi qu’il en soit, les mères peuvent outiller 
les leurs en passant du temps avec eux chaque jour à lire la Bible 
et à la leur enseigner. 

Si vos enfants sont adultes, vous pouvez malgré tout influ-
encer la génération montante. Servez de parent spirituel à un 
jeune en l’aimant comme Christ et en lui inculquant des vérités 
bibliques. S’il note que votre comportement est saint et que vous 
comptez sur Dieu dans l’épreuve, il voudra aussi le connaître. 
Voilà une merveilleuse façon de former la génération suivante. 
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L’appel au discipulat se résume à une invitation 
simple : « Suis-moi. » Ce sont les paroles d’un 
rabbin qui invite son disciple à suivre son 
exemple et ses enseignements. À l’époque de 
Jésus, il y avait de nombreux rabbins, et chacun 
prêtait à la Torah (la Loi) sa propre interpré-
tation du mode de vie à adopter pour plaire à 
Dieu. Notons, dans Matthieu 11, de quel œil 
Jésus voyait son invitation à le suivre et les gens 
qui y répondraient. 

Au premier siècle, le disciple d’un 
rabbin s’engageait à obéir entièrement à ses 
enseignements, à sa philosophie et à son inter-
prétation de la Torah. C’était « prendre le joug » 
du rabbin.

Matthieu 11.28-30

Quels fardeaux vous accablent? Ima-
ginez que Jésus vous adresse l’invitation de 
Matthieu 11. Comment réagiriez-vous?

C’était tout un honneur d’être choisi comme 
disciple. Les rabbins ne prenaient en général 
que les étudiants les plus prometteurs, ceux 
ayant le plus grand potentiel de devenir des 
enseignants de la Torah. Par contraste, Jésus a 
appelé ceux qui étaient fatigués à prendre son 
joug (v. 28). Qu’apprenons-nous par là sur son 
caractère?

CONTEXTE

LIRE

RÉFLÉCHIR

Le mot grec 
pour « joug » 
est zugos, 
une pièce de 
bois posée 
sur le bétail 
pour l’atteler. 
On utilisait 
aussi ce mot 
pour faire 
allusion à 
un fardeau 
ou à un 
engagement 
contraignant. 

►
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Durant son ministère, Jésus s’est adressé à des 
foules opprimées par les Romains. Il a aussi 
critiqué sans ambages les scribes et les phari-
siens, les dirigeants religieux de l’époque. Il les 
a accusés d’imposer aux gens des fardeaux 
écrasants sans jamais lever le petit doigt pour 
les aider, ce qui les opprimait également (voir 
Matthieu 23.4). Qu’apprenez-vous du fait que 
Jésus a défendu les opprimés?

Dans Matthieu 11.29, Jésus cite le 
prophète Jérémie : « Placez-vous sur les che-
mins, regardez et renseignez-vous sur les pistes 
qui ont toujours été suivies. Quelle est la bonne 
voie? Marchez-y et vous trouverez le repos pour 
votre âme! » (Jérémie 6.16). Les gens de Juda 
étaient à un carrefour. Ils avaient rejeté les 
pistes qui avaient toujours été suivies, et Jésus 
les rappelait à lui pour leur donner du repos. 
Juda a cependant décliné son invitation.

Il nous arrive souvent de choisir 
notre propre voie, d’en être déçus et de refuser 
malgré tout de revenir à Dieu.

Résistez-vous au joug de Jésus dans certaines 

sphères de votre vie au profit de vos propres 
fardeaux? Pourquoi est-ce difficile d’échanger 
les deux?

Comment croyez-vous que Jésus réagit à 
vos combats et à votre lassitude? Rappelons-
nous que « nous n’avons pas un grand-prêtre 
incapable de compatir à nos faiblesses; au 
contraire, il a été tenté en tout point comme 
nous, mais sans commettre de péché » 
(Hébreux 4.15). Quand nous voulons le suivre, 
Jésus compatit avec nous dans tout ce que nous 
vivons.

Jésus a promis de donner le repos à quiconque 
prend son joug et apprend de lui (Matthieu 11.29). 
En quoi ce repos diffère-t-il du repos physique ou 
d’un changement de circonstances? Comment 
avez-vous fait l’expérience de sa promesse?

Le repos qui découle de notre obéis-
sance à Jésus s’ancre dans sa nature douce et 
humble.

L’appel à venir à Jésus pour trouver près de lui 
le repos de nos âmes est une invitation perma-
nente. Il nous invite tous à lui apporter nos 
fardeaux, quels qu’ils soient.

APPROFONDIR

RÉFLÉCHIR

RÉFLÉCHIR

L’apôtre Paul 
a employé le 
mot « joug » 
(zugos) 
péjorativement 
quand il a 
décrit la loi de 
Moïse comme 
étant « la 
contrainte d’un 
esclavage » 
trop lourde à 
porter pour 
les croyants. 
Il a toutefois 
ajouté : « C’est 
pour la liberté 
que Christ 
nous a 
affranchis » 
(Galates 5.1). 

En citant 
Jérémie et 
d’autres 
prophètes, 
Jésus liait sa 
vie et son 
ministère aux 
prophéties 
messianiques. 
Il démontrait 
également 
qu’il ne fondait 
pas une 
nouvelle 
religion, mais 
qu’il accom-
plissait les 
promesses 
faites à Israël.

Jésus utilise 
le mot grec 
chrestos pour 
décrire son 
fardeau 
« léger »; on 
traduit parfois 
ce mot par 
« doux » ou 
« agréable ». 
C’est de cet 
œil que Jésus 
voyait son 
invitation à 
le suivre.
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Conscients de la 
présence de Dieu

1 R O I S 1 7 . 8 - 1 6

L A B I B L E E N U N A N : 2 C H R O N I Q U E S 1 – 4 

Si quelqu’un vous demandait si vous êtes conscient de l’existence 
de Dieu, vous lui répondriez probablement « oui » parce que vous 
fréquentez l’église et que vous lisez la Bible. Mais êtes-vous 
conscient de la présence de Dieu dans votre quotidien?

Vous pourriez vous demander : Suis-je vraiment conscient de 
la présence de Dieu à chaque instant de chaque jour? Cela exige 
que nous nous posions des questions difficiles et que nous appor-
tions des changements à notre vie.

Quand nous sommes éprouvés, nous prions souvent davan-
tage. Nous crions à Dieu : « Aide-moi! » et : « Fortifie-moi! » Quel 
est le facteur commun de ces affirmations? Nous laissons le 
Seigneur en dehors de la question et nous nous centrons sur 
nous. Nous nous focalisons sur le problème en espérant le régler 
par nos moyens. Ce point de vue pourrait nous rendre aveugles à 
l’intervention de Dieu.

Il est parfois impossible d’ignorer Dieu, par exemple, quand il 
a fourni de la manne aux Israélites, qu’il a fait pleuvoir du pain du 
ciel (Exode 16.4). En général, Dieu se révèle toutefois dans des 
détails, comme il l’a fait pour la provision d’huile et de farine de 
la veuve, qui n’a pas tari (1 Rois 17.16). Soyez dès maintenant 
attentif à ses interventions dans votre vie. 

Un beau témoignage
P S A U M E 1 2 6

L A B I B L E E N U N A N : 2 C H R O N I Q U E S 5 – 7 

Nous aimons tous les histoires inspirantes. Les biographies de 
gens à qui l’on a offert une seconde chance font la liste des livres à 
succès. Cependant, nous sommes pour la plupart assez ordinai-
res. Il est triste que certains chrétiens pensent que cette vérité 
rend leur témoignage insipide et inutile. Rien ne pourrait être 
moins vrai.

Notre témoignage personnel nous permet d’exprimer ce que 
Dieu a fait dans notre vie et ce qu’il continue d’accomplir. Même 
si nous ne sommes pas éloquents, le Seigneur verra à ce que nos 
paroles touchent les cœurs de nos auditeurs. 

Songeons à une fillette de six ans qui croit en Jésus. Au fil de sa 
croissance, elle explique à ses amis que Dieu a rendu le message 
de l’Évangile clair pour elle quand elle était petite et qu’il 
continue de se révéler à elle. À l’âge de 80 ans, elle pourra parler 
d’une vie vécue avec Christ. Nul besoin que son témoignage soit 
palpitant; il sera aussi précieux que l’or sur le plan spirituel.

Quelle que soit notre histoire, Dieu peut s’en servir et il le 
fera. Nous ignorons la portée de notre témoignage. Dieu dit que 
sa parole ne revient pas à lui sans effet (Ésaïe 55.11). Or, le récit de 
la grâce salvatrice de Jésus vaut toujours la peine qu’on le 
raconte. 
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Pourquoi 
hésitons-nous à croire?

L U C 5 . 1 - 1 1

L A B I B L E E N U N A N : 2 C H R O N I Q U E S 8 – 1 0 

Le passage du jour se déroule près de la mer de Galilée. Comme le 
moment idéal pour pêcher est passé, des pêcheurs nettoient 
leurs filets sur le rivage. Jésus invite cependant Pierre à jeter une 
fois de plus ses filets à l’eau. Pierre sait par expérience qu’il est 
inutile de pêcher à cette heure, mais il obéit. Sa foi est récom-
pensée quand il prend un nombre sans précédent de poissons. 

Les chrétiens souhaitent ressembler à ce disciple, surmonter 
leurs doutes et suivre résolument Dieu. Il arrive toutefois que, 
lorsque celui-ci leur demande une chose qu’ils jugent déraison-
nable, ils privilégient leur logique. Ils pourraient aussi tergiver-
ser quand leurs connaissances ou expériences semblent contre-
dire sa volonté. 

Il y a un temps pour glaner des informations et demander 
conseil, mais dès le moment où le Seigneur manifeste claire-
ment sa volonté, nous devons nous empresser d’y obéir 
(Psaume 119.60). Son opinion est la seule qui compte. Il promet 
de tout faire concourir à notre bien (Romains 8.28) et il ne com-
met jamais d’erreur.

La prochaine fois que nous douterons, réfléchissons à ce qui 
nous porte à hésiter. Nous pourrons alors prier précisément 
pour surmonter cet obstacle, en sachant que Dieu nous bénit 
quand nous le suivons.

Surmonter ses doutes
M A T T H I E U 1 4 . 2 2 - 3 2

L A B I B L E E N U N A N : 2 C H R O N I Q U E S 1 1 – 1 4 

Dieu veut en accomplir bien plus dans la vie des chrétiens et par 
leur témoignage que la plupart d’entre eux ne le croient. Nous 
savons que Dieu est tout-puissant, mais nous ignorons s’il fera de 
grandes choses . pour nous

Pour apaiser nos craintes, nous devons d’abord décider d’obéir à 
Dieu au lieu d’agir en fonction de nos sentiments. Pierre a marché 
sur l’eau parce qu’il a fait confiance à Jésus et non parce que c’était la 
chose raisonnable à faire. De même, pour que notre foi s’affer-
misse, reconnaissons que nous devons choisir de croire Dieu.

Ensuite, concentrons-nous sur lui. Quand nous ne considé-
rons que nos circonstances, nous nous en tenons à notre pers-
pective limitée de la situation. Pierre a continué de marcher sur 
l’eau aussi longtemps qu’il a fixé Jésus des yeux. Dès qu’il a regar-
dé les vagues, il s’est mis à enfoncer.

Enfin, pour nous attacher à Dieu, lisons et méditons la Parole. 
Celle-ci nous rappellera la fidélité de Dieu, ce qui nous aidera à 
vaincre nos préoccupations lorsqu’il nous serait facile de perdre 
de vue la vérité. 

Croyons que Dieu prépare des choses surprenantes pour 
celui qui s’attend à lui (Ésaïe 64.4, ) et fixons le regard sur Darby
lui. Il nous aidera comme promis et honorera notre foi.
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Qu’est-ce que 
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Trouver une bonne Église peut s’avérer chose difficile. Une déci-
sion aussi importante exige que l’on fasse des recherches, et le 
meilleur endroit pour commencer est la Parole de Dieu.

Ekklēsia – le mot grec pour Église – veut dire « une assemblée 
de ceux qui ont répondu à l’appel du Seigneur et qui se trouvent 
en étroite communion fraternelle ». Ce corps de croyants, qui 
a pour but de louer et de servir Christ, a Jésus pour chef 
(Éphésiens 5.22-30; Colossiens 1.18). 

Le plan de Dieu pour l’Église inclut : adoration, instruction, 
encouragements, évangélisation et aide aux démunis tant au 
sein de l’Église que dans la communauté. Quand tous les mem-
bres se soumettent à la direction du Saint-Esprit, il en résulte 
une assemblée vivante et saine. Le travail de l’Église se réalise 
par la puissance de Dieu et la prière.

Avant de devenir membre, songez aux questions suivantes : 
cette Église croit-elle à la Parole de Dieu? Forme-t-elle des 
disciples? A-t-elle des programmes missionnaires ou d’évangé-
lisation?

Se joindre à une assemblée n’est pas une chose à prendre à la 
légère, car Dieu s’en sert pour encourager ses enfants et les faire 
mûrir. Prêtez attention à la voix du Saint-Esprit quand vous 
cherchez, dans la prière, une Église. 

L’Église et 
le plan de Dieu
H É B R E U X 1 0 . 2 3 - 2 5 

L A B I B L E E N U N A N : 2 C H R O N I Q U E S 1 8 – 2 0 

Qu’évoque le mot « Église » pour vous? Christ a fondé l’Église pour 
qu’elle soit un groupe de croyants qui s’encouragent et remplis-
sent le Grand Mandat (Matthieu 28.18-20).

Nous l’avons vu hier, l’Église devrait tenir les rôles suivants : 
adorer Dieu, instruire et édifier les chrétiens, faire des disciples 
de toutes les nations et aider les démunis. Cependant, à moins 
que ses dirigeants veillent, l’Église pourrait mettre plus d’accent 
sur un rôle que l’autre. Par exemple, elle pourrait privilégier les 
enseignements ou l’évangélisation au détriment de ses autres 
responsabilités.

Nos faiblesses humaines se manifestent même dans l’Église. 
Quand nous priorisons un certain aspect du ministère, des 
mésententes portant sur des questions accessoires peuvent 
menacer l’unité à laquelle Christ nous appelle (Jean 17.20-23). 
Nos combats contre le péché nous font constater à quel point 
nous avons besoin de la grâce de Dieu pour vivre ensemble. 

Malgré tout, Christ demeure fidèle à son Église. Quand nous 
nous concentrons sur l’Écriture et la sagesse qui nous a été 
transmise au fil des siècles, Dieu nous façonne pour accomplir 
ses desseins. Soutenue par lui, l’Église est un endroit où les 
chrétiens se réunissent et où Dieu transforme des vies. 
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Avancer malgré 
l’adversité
P S A U M E 5 6 . 4 , 5

L A B I B L E E N U N A N : 2 C H R O N I Q U E S 2 1 – 2 3 

Il est impossible de vivre sur la terre sans affronter incertitude, 
doutes, confusion et craintes. L’Écriture ne fait pas peu de cas de 
ces réalités; elle nous aide plutôt à les surmonter. 

Si la Bible ne nous cache pas que nous serons éprouvés, elle 
nous promet la présence indéfectible de Dieu, qui ne nous délais-
sera pas et ne nous abandonnera pas (Hébreux 13.5,6). Par consé-
quent, la meilleure réaction à nos problèmes consiste à 
en parler à Dieu et à les surmonter par la foi, en croyant qu’il 
utilisera la situation pour se glorifier et nous faire du bien 
(Psaume 56.4,5).

Dieu peut se servir de l’affliction pour faire de nous ceux qu’il 
veut voir. L’adversité lui procure l’occasion de purifier notre foi. 
Si vous traversez une période sombre, priez pour du discerne-
ment et demandez-vous si Dieu permet cette épreuve pour vous 
approcher de lui. Puis croyez qu’il œuvre dans votre vie en vue d’y 
produire une chose belle et bénéfique à laquelle vous n’auriez 
jamais pu vous attendre. 

Dieu seul règne sur l’univers et il désire que nous reconnais-
sions sa souveraineté dans notre vie (Philippiens 2.13). Appuyons-
nous donc sur lui dans les difficultés et rappelons-nous qu’il fait 
tout concourir à notre bien (Ésaïe 64.4, ). Darby
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Le but de l’adversité
P S A U M E 3 7 . 2 3 - 2 8

L A B I B L E E N U N A N : 2 C H R O N I Q U E S 2 4 – 2 5 

Lorsque nous sommes éprouvés, nous nous concentrons facile-
ment et exclusivement sur le problème. Cependant, Dieu vise un 
but en nous laissant traverser l’affliction.

Il pourrait permettre l’épreuve, entre autres, pour nous 
enseigner à le suivre de plus près en rejetant le péché. Nous 
lisons dans Psaume 97.10 : « Vous qui aimez , ayez le mal l’Éternel
en horreur! » N’est-il pas vrai que nous agissons parfois comme si 
nous ne haïssions pas le mal? Nous pourrions nous dire que, 
comme le mal sévit partout dans le monde, il est impossible d’y 
échapper et nous ne pouvons que nous en accommoder.

Dieu ne nous commande toutefois pas de gérer le mal, mais 
de détester sa présence même. Dans le passage du jour, nous 
lisons au verset 27 : « Détourne-toi du mal, fais le bien, et tu auras 
pour toujours une demeure. » Placés en présence du mal, nous 
devons le fuir. 

L’adversité nous fait considérer les choses sous un autre 
angle. Dans l’épreuve, Dieu affine notre vision spirituelle et nous 
fait voir plus clairement l’aspect destructeur du péché. L’afflic-
tion qui nous paraissait sans but devient le facteur même qui 
nous rapproche de Dieu et qui nous enseigne à nous accrocher au 
bien ainsi qu’à fuir le mal. 

« Puisque Dieu est mon 
protecteur, qu’il est 

toujours disponible et qu’il 
suffit à tous mes besoins, je 

peux cesser de me 
débattre. Je peux me 

reposer. »

— le pasteur Charles Stanley, 
dans When Life Tumbles In, What Then?
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MARDI MERCREDI

M A I 2 0 2 6

Se tenir sur un 
fondement ferme

É S A Ï E 5 2 . 7 ; R O M A I N S 1 0 . 1 5

L A B I B L E E N U N A N : 2 C H R O N I Q U E S 2 6 – 2 8 

Dans sa description de l’armure de Dieu, Paul inclut toutes les 
pièces de l’armure du soldat romain, y compris ses chaussures 
(Éphésiens 6.13-18). Le but de l’armure consiste à nous aider à 
« tenir ferme ». Après tout, à quoi bon porter une armure si elle ne 
nous aide pas à maintenir notre équilibre?

Paul dit des chaussures qu’elles sont « le zèle pour annoncer 
l’Évangile de paix » (v. 15). Les sandales du soldat romain étaient 
dotées de semelles cloutées. Ces chaussures ferrées lui permet-
taient de maintenir son équilibre sur un terrain accidenté quand 
il se trouvait dans la mêlée. Ainsi chaussé, le guerrier avait 
l’avantage de ne pas reculer devant l’ennemi. Ses sandales 
l’aidaient à garder sa position en dépit des dangers qu’il affrontait 
sur le champ de bataille. 

C’est ce que Dieu veut pour les siens. Il désire qu’ils tiennent 
ferme devant l’épreuve. Quand nous sommes soumis aux tempê-
tes – ce qui nous arrive à tous – nous avons besoin de plus que des 
pensées positives et de bonnes intentions. Il nous faut nous tenir 
sur un terrain solide. Cela ne sera possible que si nous nous 
tenons résolument sur Jésus-Christ et croyons à son Évangile de 
paix. S’il est notre fondement, nous tiendrons ferme.

Bâtir sur un 
fondement sûr
L A M E N T A T I O N S 3 . 2 1 - 2 3

L A B I B L E E N U N A N : 2 C H R O N I Q U E S 2 9 – 3 1 

Notre foi ne se fonde pas sur des émotions ou des vœux pieux, 
mais sur quelque chose de bien plus solide. Examinons sept 
fondements du christianisme :

1. Dieu      . est La foi doit s’appuyer sur la confession que Dieu , 
qu’il est réel. Il existe et il est Dieu (Hébreux 11.6). 

2. Dieu est amour. Il se soucie réellement de notre vie et veut 
entretenir une relation avec nous. 

3. Dieu est juste. Sa justice est absolument parfaite, même 
quand il doit nous corriger. 

4. Dieu est omniscient. Il connaît notre cœur, notre douleur 
et nos questions. Il est impossible de le surprendre ou de le scan-
daliser. 

5. Dieu est omniprésent. Nul besoin de se demander où il se 
trouve. Il est sans cesse à nos côtés, en tous lieux.

6. Dieu est omnipotent. Rien ne surpasse Dieu. Même si nos 
difficultés et nos chagrins sont énormes, nous pouvons les 
surmonter par sa puissance. 

7. Dieu est fidèle. Même si nous nous éloignons de lui, il ne 
nous abandonne jamais. Il nous accueille toujours de nouveau, 
même quand nous avons très mal agi.

Quand des doutes ou des malheurs nous troublent, revenons 
à ces vérités immuables et irréfutables.

est
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2221
JEUDI VENDREDI

M A I 2 0 2 6

L’importance des 
partenaires de prière

E C C L É S I A S T E 4 . 9 - 1 2

L A B I B L E E N U N A N : 2 C H R O N I Q U E S 3 2 – 3 4 

Levez les bras aussi longtemps que possible. Même si vous êtes 
très fort, à la longue, vous n’en pourrez plus.

Dans Exode 17.8-16, Moïse priait fidèlement sur une colline 
tandis que les soldats israélites combattaient les Amalécites. 
Aussi longtemps qu’il a gardé les bras levés, les Hébreux étaient 
les plus forts. Mais comme il lui était impossible de rester dans 
cette position pendant très longtemps, Aaron et Hur ont dû 
soutenir ses bras.

Dieu ne s’est jamais attendu à ce que Moïse accomplisse seul 
ce travail d’intercession, non plus qu’il s’attend à ce que nous 
nous débrouillions seuls. Ce n’est pas ainsi qu’il fonctionne. 
Christ a bâti son Église de telle sorte que le monde reconnaisse 
les chrétiens par l’amour qu’ils se portent les uns aux autres 
(Jean 13.35). Nous dépendons tous de Dieu, mais les croyants 
dépendent également les uns des autres. Nous avons tous besoin 
d’un Aaron et d’un Hur, de personnes qui peuvent nous soutenir 
et intercéder pour nous. 

Demandez à Dieu de vous entourer de gens qui peuvent prier 
pour vous fidèlement et affectueusement sans vous juger ou 
s’attendre à quelque chose en retour. Demandez-lui en outre 
de vous faire voir ceux pour qui vous pourriez être un Aaron 
ou un Hur. 

Le moment fixé
G A L A T E S 4 . 4 , 5

L A B I B L E E N U N A N : 2 C H R O N I Q U E S 3 5 – 3 6 

Dieu a créé le ciel et la terre dans toute leur beauté. Avant même 
qu’Adam et Ève soient formés, il savait cependant que le péché 
entrerait dans le monde et que nous serions séparés de lui en 
conséquence. Il avait donc déjà pourvu à un plan de salut. « Alors 
que nous étions encore sans force, Christ est mort pour des 
pécheurs au moment fixé » (Romains 5.6).

Dieu ne fait rien au petit bonheur. Il réalise méticuleusement 
chacun de ses plans au bon moment. Cette vérité ne s’applique 
pas seulement aux grands événements de l’Histoire, car Dieu a 
établi un plan précis pour chacun des chrétiens. Il a décidé du 
jour de notre naissance et a connaissance de tous les moments 
de notre vie. Comme il l’a fait lors de la naissance de Christ, Dieu 
va exécuter, au moment fixé, toute sa volonté pour notre vie. 
« Nous savons que tout contribue au bien de ceux qui aiment 
Dieu, de ceux qui sont appelés conformément à son plan » 
(Romains 8.28). 

Faisons-nous confiance à Dieu et à son plan pour notre 
vie? L’Être parfaitement sage sait ce qu’il fait. Attendons son 
moment, même quand nous sommes tentés d’accélérer les 
choses ou de désespérer. Il finit toujours ce qu’il a commencé, et 
il n’est jamais en retard.
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SAMEDI DIMANCHE

M A I 2 0 2 6

Notre pont vers Dieu
J E A N 1 4 . 1 - 6

L A B I B L E E N U N A N : E S D R A S 1 – 4 

Dans Jean 14.6, Jésus dit : « C’est moi qui suis le chemin, la vérité 
et la vie. On ne vient au Père qu’en passant par moi. » Quelle 
déclaration saisissante! 

Quand Jésus déclare être « le chemin », bien des gens y voient 
une rue à sens unique. Ils savent que beaucoup de chemins 
s’offrent à nous, mais que Jésus est le seul qui mène à Dieu. Si cela 
est vrai, une image résume aussi notre situation. 

Songeons à Jésus en fonction d’un pont au lieu d’un chemin. 
Dans Romains 3.23, l’apôtre Paul écrit que « tous ont péché et 
sont privés de la gloire de Dieu ». Un grand gouffre nous sépare de 
Dieu, que nous ne pouvons franchir par nous-mêmes, malgré nos 
meilleurs efforts.

Seul un pont peut nous permettre de traverser ce précipice. 
C’est ce que Jésus est devenu pour nous. Il est le pont qui 
enjambe l’abîme que nous pouvons emprunter pour nous jeter 
ensuite dans les bras de notre Père céleste. 

Méditons aujourd’hui sur ce passage. Sans l’aide de Dieu, 
nous ne pourrions combler le gouffre qui nous sépare de lui. Le 
ciel demeurerait pour toujours hors de notre atteinte. Lorsque 
nous saisissons cette vérité, nous comprenons mieux toute la 
puissance de la croix.

Le grand gouffre
É S A Ï E 5 5 . 8 , 9

L A B I B L E E N U N A N : E S D R A S 5 – 7 

Si l’on compare Jésus à un pont menant à Dieu, qu’est-ce qui nous 
sépare de lui pour commencer?

L’Écriture décrit la sainteté de Dieu ainsi : il est le « Dieu 
très-haut » (Psaume 9.3) qui est « assis sur un trône très élevé » 
(Ésaïe 6.1). Il déclare : « De même, mes voies sont bien au-dessus 
de vos voies, et mes pensées bien au-dessus de vos pensées » 
(Ésaïe 55.9). Il ne s’agit pas uniquement de distance physique, 
mais d’une différence irréconciliable entre sa sainteté et notre 
état pécheur.

Dieu a dit à Moïse de ne pas s’approcher du buisson ardent 
(Exode 3.5). Dans le tabernacle, Dieu a restreint l’accès du lieu 
très saint au souverain sacrificateur, qui ne pouvait y entrer 
qu’une fois par année, lors du jour des expiations (Hébreux 9.7). 
Une humanité pécheresse ne pouvait s’approcher du Dieu saint 
et survivre. L’Écriture décrit même Dieu comme un « un feu 
dévorant » (Deutéronome 4.24), qui « habite une lumière inac-
cessible » (1 Timothée 6.16).

Pourquoi Jésus est-il venu ici-bas? Comme il était lui seul 
sans péché, il pouvait se tenir en la présence de Dieu. Il nous revêt 
maintenant de sa justice, nous fait traverser l’abîme qui nous 
sépare de Dieu et nous permet d’entrer dans une relation de 
proximité avec son Père. 
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Notre pont vers Dieu
J E A N 1 4 . 1 - 6

L A B I B L E E N U N A N : E S D R A S 1 – 4 

Dans Jean 14.6, Jésus dit : « C’est moi qui suis le chemin, la vérité 
et la vie. On ne vient au Père qu’en passant par moi. » Quelle 
déclaration saisissante! 

Quand Jésus déclare être « le chemin », bien des gens y voient 
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Songeons à Jésus en fonction d’un pont au lieu d’un chemin. 
Dans Romains 3.23, l’apôtre Paul écrit que « tous ont péché et 
sont privés de la gloire de Dieu ». Un grand gouffre nous sépare de 
Dieu, que nous ne pouvons franchir par nous-mêmes, malgré nos 
meilleurs efforts.
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C’est ce que Jésus est devenu pour nous. Il est le pont qui 
enjambe l’abîme que nous pouvons emprunter pour nous jeter 
ensuite dans les bras de notre Père céleste. 

Méditons aujourd’hui sur ce passage. Sans l’aide de Dieu, 
nous ne pourrions combler le gouffre qui nous sépare de lui. Le 
ciel demeurerait pour toujours hors de notre atteinte. Lorsque 
nous saisissons cette vérité, nous comprenons mieux toute la 
puissance de la croix.

Le grand gouffre
É S A Ï E 5 5 . 8 , 9

L A B I B L E E N U N A N : E S D R A S 5 – 7 

Si l’on compare Jésus à un pont menant à Dieu, qu’est-ce qui nous 
sépare de lui pour commencer?

L’Écriture décrit la sainteté de Dieu ainsi : il est le « Dieu 
très-haut » (Psaume 9.3) qui est « assis sur un trône très élevé » 
(Ésaïe 6.1). Il déclare : « De même, mes voies sont bien au-dessus 
de vos voies, et mes pensées bien au-dessus de vos pensées » 
(Ésaïe 55.9). Il ne s’agit pas uniquement de distance physique, 
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état pécheur.
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Une humanité pécheresse ne pouvait s’approcher du Dieu saint 
et survivre. L’Écriture décrit même Dieu comme un « un feu 
dévorant » (Deutéronome 4.24), qui « habite une lumière inac-
cessible » (1 Timothée 6.16).

Pourquoi Jésus est-il venu ici-bas? Comme il était lui seul 
sans péché, il pouvait se tenir en la présence de Dieu. Il nous revêt 
maintenant de sa justice, nous fait traverser l’abîme qui nous 
sépare de Dieu et nous permet d’entrer dans une relation de 
proximité avec son Père. 
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Un Dieu qui réconforte
2 C O R I N T H I E N S 1 . 3 , 4

L A B I B L E E N U N A N : E S D R A S 8 – 1 0 

Par sa vie, Jésus a manifesté les tendres soins de Dieu. Dans les 
Évangiles, nous le voyons souvent être ému de compassion devant 
la douleur et les besoins.

Jésus a non seulement guéri des malades, mais il leur a aussi 
offert une chose plus grande encore : une nouvelle vie, en leur 
accordant le pardon de leurs péchés. Jésus a invité même ses 
ennemis à se repentir. 

Christ a également usé de compassion envers ceux qui souf-
fraient en raison de leurs fautes. Il a pardonné à Pierre sa trahison 
et l’a restauré (Jean 21.15-17). Il a aussi levé les doutes de Thomas 
(Jean 20.27). 

Dieu se montre toujours compatissant à notre égard. Il le sait 
quand nous souffrons et il nous réconforte par son Saint-Esprit qui 
vit en nous (Jean 14.16,17). S’il ne nous enlève pas notre épreuve, il 
nous donne la force de la supporter (2 Corinthiens 12.7-9). De plus, 
nos erreurs ne changent en rien l’amour qu’il nous voue.

Aucune situation ne nous place au-delà de la portée de Dieu. 
Que nous soyons affligés par la maladie, des difficultés financières 
ou une crise familiale, il nous console. Et alors, nous pouvons 
réconforter nos semblables (2 Corinthiens 1.4). C’est là une belle 
façon d’évangéliser, compte tenu de toute la souffrance qui existe 
dans le monde.

« Dieu se compare à un ami 
très cher. Notre affairement 

spirituel et nos prières 
éloquentes ne l’impressionnent 
pas. Il nous veut, nous, attentifs, 

tranquilles et prêts à nous 
asseoir avec lui. »

— Tiré de Peaceful & Still, une ressource gratuite 
d’In Touch Ministries (en anglais seulement). 
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Le Seigneur exalté
A P O C A L Y P S E 1 . 9 - 1 8

L A B I B L E E N U N A N : N É H É M I E 1 – 3 

Nous lisons dans l’Apocalypse certaines des descriptions du 
Seigneur les plus saisissantes de toute l’Écriture. Nous aimons 
penser à Jésus en tant que bébé dans la crèche et reconnaissons 
l’importance de sa mort et de sa résurrection, mais l’histoire ne 
s’arrête pas là.

Jean a eu une merveilleuse vision du Seigneur exalté au ciel, 
tel qu’il est maintenant. Pendant que Christ marchait sur la 
terre, Jean avait été son ami, mais cette vision de Jésus glorifié 
lui a coupé le souffle et il est tombé « à ses pieds comme mort » 
(Apocalypse 1.17). 

Dans ce livre, Jésus est le Seigneur de son Église, représentée 
par les sept chandeliers d’or qui l’entourent. Il veille sur elle, la 
protège et l’appelle à lui demeurer fidèle. 

Quelques chapitres plus loin, la Bible dépeint Jésus comme 
l’Agneau de Dieu. Celui qui s’est sacrifié pour nous, dont le sang 
rachète des gens de toute tribu, toute langue, tout peuple et toute 
nation. À cet instant, le ciel entier éclate dans un chant de louange 
(5.6-13).

Ces chapitres décrivent l’avenir des chrétiens véritables. Ima-
ginons nous tenir devant Jésus, le Seigneur exalté de son Église, 
et nous joindre au chœur du ciel pour adorer l’Agneau de Dieu.

Le Roi des rois
A P O C A L Y P S E 1 9 . 1 1 - 1 6

L A B I B L E E N U N A N : N É H É M I E 4 – 7 

Nous lisons dans l’Écriture que Christ est le Roi des rois et le 
Seigneur des seigneurs, des noms qui dépeignent sa nature. Le 
Jésus qui est humblement entré dans Jérusalem à dos d’âne 
reviendra sur terre en puissance et en gloire. « Chacun [pliera] le 
genou dans le ciel, sur la terre et sous la terre » et toute langue 
confessera « que Jésus-Christ est le Seigneur, à la gloire de Dieu le 
Père » (Philippiens 2.10,11).

Quand Christ reviendra sur terre, les chrétiens et les anges l’y 
accompagneront. Ceux qui auront cru en Jésus auront part à sa 
victoire et régneront avec lui (2 Timothée 2.12). Voilà la réalisation 
de la promesse de Dieu selon laquelle son peuple participera à son 
royaume.

Un jour, Jésus régnera dans une parfaite justice sur la terre. Il 
veut toutefois régner dès maintenant sur le cœur de tous les 
chrétiens. Le salut n’est que la première des bénédictions qui leur 
sont réservées.

Qui règne sur votre vie? Qui vous conduit et vous inspire vos 
décisions? Le Créateur vise des objectifs pour votre vie, qu’il désire 
vous révéler si vous lui faites confiance et vous soumettez à lui. 

On ne perd pas sa liberté en se soumettant à Christ, on la 
découvre. Nous pouvons par la suite connaître la joie de vivre que 
Dieu nous destine.
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confessera « que Jésus-Christ est le Seigneur, à la gloire de Dieu le 
Père » (Philippiens 2.10,11).

Quand Christ reviendra sur terre, les chrétiens et les anges l’y 
accompagneront. Ceux qui auront cru en Jésus auront part à sa 
victoire et régneront avec lui (2 Timothée 2.12). Voilà la réalisation 
de la promesse de Dieu selon laquelle son peuple participera à son 
royaume.

Un jour, Jésus régnera dans une parfaite justice sur la terre. Il 
veut toutefois régner dès maintenant sur le cœur de tous les 
chrétiens. Le salut n’est que la première des bénédictions qui leur 
sont réservées.

Qui règne sur votre vie? Qui vous conduit et vous inspire vos 
décisions? Le Créateur vise des objectifs pour votre vie, qu’il désire 
vous révéler si vous lui faites confiance et vous soumettez à lui. 
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Beaucoup d’inventions modernes nous permettent de réaliser 
certaines tâches plus rapidement. On ne peut toutefois pas 
expédier tous les processus. Pensons, par exemple, à la crois-
sance spirituelle, que l’on nomme sanctification. La vie chré-
tienne est un cheminement. Nous devons apprendre des choses 
en cours de route et, si nous prenons parfois des détours, il n’y a 
pas de raccourci menant à ce but. 

Malheureusement, certains croyants grandissent peu après 
leur conversion. Ils ne sont ni formés comme disciples ni encou-
ragés. D’autres ne prient pas, ne méditent pas la Parole et ne 
recherchent pas la communion fraternelle. La Bible nous 
exhorte cependant ainsi : « Mais grandissez dans la grâce et dans 
la connaissance de notre Seigneur et Sauveur Jésus-Christ » 
(2 Pierre 3.18).

La croissance spirituelle profite aux chrétiens. Mieux ils 
connaissent Dieu, mieux ils peuvent lui obéir et vivre une vie 
remplie de sens et de satisfaction, pour sa gloire. Ils sont aussi 
mieux en mesure de discerner la vérité de l’erreur.

Avez-vous changé depuis votre conversion? Dieu veut vous 
faire mûrir. Coopérez donc avec lui en lisant l’Écriture, en priant, 
en vous repentant de tout péché connu et en recherchant la 
compagnie d’autres croyants.

Les stades de 
la vie chrétienne
P H I L I P P I E N S 1 . 5 - 7

L A B I B L E E N U N A N : N É H É M I E 1 1 – 1 3 

Le cheminement de chaque chrétien est unique, mais certains 
stades sont communs à tous. Songeons à ce qui suit : 

Dieu veut enseigner à tous des principes fondamentaux sur 
lesquels bâtir leur vie. Il les transmet par d’autres chrétiens, sa 
Parole et les circonstances de leur vie. 

Dieu nous permet de le servir. « Nous avons été créés en 
Jésus-Christ pour des œuvres bonnes que Dieu a préparées 
d’avance afin que nous les pratiquions » (Éphésiens 2.10).

Dieu fait en sorte que nous prenions conscience de nos 
faiblesses. Il nous fait comprendre que nous ne pouvons rien 
accomplir qui vaille sans sa puissance.

Dieu nous révèle ce qui nous retient. Il nous laisse nous 
débattre, mais en nous appuyant. À mesure que nous nous 
soumettons à lui, il œuvre à nous libérer de nos entraves.

Dieu nous enseigne à « échanger notre vie » (Galates 2.20). 
Notre nature pécheresse a été crucifiée avec Christ, et Jésus peut 
vivre sa vie en nous si nous nous soumettons à lui.

En réfléchissant à ces stades, vous pourriez reconnaître à 
quelle étape vous vous trouvez actuellement. Dieu est patient et, 
dans sa fidélité, il nous transforme. Soumettons-nous donc au 
Saint-Esprit et prions pour que Dieu continue de nous façonner 
à l’image de Jésus.

►

►

►

►

►
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débattre, mais en nous appuyant. À mesure que nous nous 
soumettons à lui, il œuvre à nous libérer de nos entraves.

Dieu nous enseigne à « échanger notre vie » (Galates 2.20). 
Notre nature pécheresse a été crucifiée avec Christ, et Jésus peut 
vivre sa vie en nous si nous nous soumettons à lui.

En réfléchissant à ces stades, vous pourriez reconnaître à 
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Un amour 
transformateur
M A T T H I E U 5 . 4 3 - 4 5

L A B I B L E E N U N A N : E S T H E R 6 – 1 0 

Jésus a dit à ses disciples : « Tout ce que vous voudriez que les 
hommes fassent pour vous, vous aussi, faites-le de même pour 
eux » (Matthieu 7.12). En théorie, nous nous entendons pour dire 
que l’on peut bâtir une bonne relation sur la règle d’or. Il est 
néanmoins difficile de pratiquer ce principe avec constance. 

Il est facile d’aimer ceux qui nous aiment. Cependant, com-
ment réagir aux gens qui se montrent blessants ou acariâtres? En 
réalité, Jésus veut que nous aimions toujours nos semblables, et 
pas seulement quand ils sont gentils. Indépendamment de leur 
attitude à notre égard, nous devons leur manifester loyauté, 
pardon, acceptation et protection, et les encourager. 

Quand nous nous soucions des autres comme le Seigneur le 
désire, nos relations peuvent s’en trouver enrichies. Il est impos-
sible d’aimer comme le Seigneur nous commande de le faire, 
mais il ne nous laisse pas à nous-mêmes. Le Saint-Esprit qui vit 
en nous nous dynamise pour que nous aimions comme nous en 
serions autrement incapables. 

Nous aimons que notre prochain notre traite avec bonté, 
patience et grâce. Prions Dieu de nous indiquer une relation à 
laquelle nous devons travailler et croyons qu’il nous fournira le 
nécessaire pour aimer comme Jésus.

Si nous faisons ce qui nous vient naturellement, nous serions 
bons pour ceux qui sont bons envers nous et nous nous venge-
rions de ceux qui nous blessent. C’est la nature humaine.

Jésus nous a clairement exhortés à aimer nos ennemis. Et il 
a mis en pratique ses enseignements : « Alors que nous étions 
encore des pécheurs, Christ est mort pour nous » (Romains 5.8). 
Il n’a pas attendu que nous méritions son amour.

Quand nous aimons ceux qui nous sont hostiles, des choses 
remarquables se passent. D’abord, cela plaît à Dieu, et nous 
en ressentons joie, paix et satisfaction profonde. Ensuite, Dieu 
intervient dans la relation. Il arrive que des cœurs s’attendris-
sent et qu’une réconciliation se produise. Il arrive également que 
nous soyons simplement transformés à la ressemblance de Jésus 
dans ce processus.

Nous prenons aussi conscience de l’œuvre du Saint-Esprit en 
nous, car son amour qui se déverse de nous surpasse toutes nos 
capacités. Nous lisons dans Galates 5.22,23, neuf qualités du 
fruit spirituel qu’il produit dans les chrétiens; or, l’amour est la 
première qualité de cette liste.

Il n’est pas naturel, mais surnaturel, d’aimer des gens diffi-
ciles. Mais c’est là une des façons les plus évidentes de refléter 
Christ.
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patience et grâce. Prions Dieu de nous indiquer une relation à 
laquelle nous devons travailler et croyons qu’il nous fournira le 
nécessaire pour aimer comme Jésus.

Si nous faisons ce qui nous vient naturellement, nous serions 
bons pour ceux qui sont bons envers nous et nous nous venge-
rions de ceux qui nous blessent. C’est la nature humaine.

Jésus nous a clairement exhortés à aimer nos ennemis. Et il 
a mis en pratique ses enseignements : « Alors que nous étions 
encore des pécheurs, Christ est mort pour nous » (Romains 5.8). 
Il n’a pas attendu que nous méritions son amour.

Quand nous aimons ceux qui nous sont hostiles, des choses 
remarquables se passent. D’abord, cela plaît à Dieu, et nous 
en ressentons joie, paix et satisfaction profonde. Ensuite, Dieu 
intervient dans la relation. Il arrive que des cœurs s’attendris-
sent et qu’une réconciliation se produise. Il arrive également que 
nous soyons simplement transformés à la ressemblance de Jésus 
dans ce processus.

Nous prenons aussi conscience de l’œuvre du Saint-Esprit en 
nous, car son amour qui se déverse de nous surpasse toutes nos 
capacités. Nous lisons dans Galates 5.22,23, neuf qualités du 
fruit spirituel qu’il produit dans les chrétiens; or, l’amour est la 
première qualité de cette liste.

Il n’est pas naturel, mais surnaturel, d’aimer des gens diffi-
ciles. Mais c’est là une des façons les plus évidentes de refléter 
Christ.
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